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Depuis janvier dernier, la recherche de l’Ensfea vit au rythme du calendrier universitaire. Vous l’aurez 
deviné, c’est l’heure de la restitution. Un moment particulièrement attendu car, même si les projets 
continueront de se déployer dans les mois ou les années à venir, les événements de juin marquent 
l’accomplissement de cette fin d’année universitaire.
Sur le plan de la politique, le nouveau projet d’établissement inscrit l’Ensfea dans la perspective 
des transitions sociétales et d’accompagnement de l’enseignement agricole dans ces transitions. La 
recherche joue un rôle important dans la réalisation de cette ambition. Ainsi, c’est dans le cadre 
de la réflexion sur le projet d’établissement que nous avons redéfini, tout au long de ce premier 
semestre 2023, les grandes orientations de la politique scientifique de l’établissement, s’inscrivant 
par sa finalité transformative : une politique ancrée à - et au service de - l’enseignement agricole. 
Pour répondre à cette visée, les chercheurs de l’Ensfea, fort de leur approche pluridisciplinaire, 
continuent à renforcer leur expertise scientifique sur l’étude des transitions, à accompagner, tant par 
la formation que par la recherche, les acteurs de l’enseignement agricole et les acteurs du secteur 
agricole dans les territoires (y compris à l’international), et à mettre en œuvre ces transitions, 
plus particulièrement : pédagogique et numérique, agro-écologique et alimentaire, dynamique des 
territoires, inclusion et inégalités. 
Ce onzième numéro vous en propose un aperçu au travers des projets de recherche en cours. 
Quelques actualités complètent ce panorama. 
Bonne lecture à tous et à toutes !
                                              							            Mohamed Gafsi,   
							             Directeur délégué à la recherche, Ensfea

Juin 2023, n°11

L'accompagnement au changement 
pour l'enseignement agricole

CHIFFRES CLÉS 
2023

•	 6 unités de recherche 
(AGIR, EDB, EFTS, IRIT, LISST, 
LEREPS)

•	 30 enseignant.e.s-chercheur.e.s
1 ingénieur de recherche 
3 personnes en appui

•	 5 écoles doctorales en 
partenariat avec l'Ensfea

•	 26 doctorants
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ACTION RECHERCHE-FORMATION

Recherche collaborative en éducation : les projets dits lieu d’éducation 
associé (LéA)

Un  LéA est une recherche collaborative et 
appliquée qui associe pour trois ans une équipe 
éducative d'une école ou un établissement 
scolaire et des chercheurs universitaires d'un 
laboratoire de recherche pour trouver une 
réponse commune à un questionnement de 
terrain en créant des ressources pédagogiques 
et didactiques. 

Ces projets dits LéA sont soutenus par l'Institut 
français de l’éducation (Ifé) et la Direction 
générale de l’enseignement et de la recherche 
pour l’enseignement agricole. L’Ensfea, via 
ses équipes de recherche, en partenariat avec 
l’IFé, accompagne plusieurs établissements de 
l’enseignement agricole avec le dispositif LéA. 

LÉA DEFICLIM 
Accompagner la construction de possibles au sein des équipes pédagogiques

Le projet LéA DEFICLIM, coordonné par Nina 
Asloum, professeure en sciences de l’éducation 
et de la formation au sein de l’UMR EFTS, 
s’appuie sur les résultats d’un précédent projet 
conduit dans le cadre du programme du LABEX 
SMS qui portait sur la position des jeunes de 
l’enseignement agricole vis-à-vis du changement 
climatique et plus précisément vis-à-vis des 
" solutions fondées sur la nature ". 

Contexte et objectifs visés

L’enseignement agricole est ancré par essence 
dans un contexte économique, sociétal et 
environnemental auquel il doit s’adapter 
en permanence. Confronté à une urgence 
climatique mondiale, le traitement à l’école de 
la question du changement représente un enjeu 
éducatif majeur. 

Il apparaît nécessaire de développer des 
recherches permettant d’accompagner le 
renouvellement des pratiques didactiques et 
pédagogiques des enseignants. L’éducation 

au changement climatique fait face à de 
nombreux défis liés à la complexité des aspects 
scientifiques et sociétaux. 

Les incertitudes socio-scientifiques liées 
au changement climatique constituent 
des obstacles d’ordre épistémologique, 
méthodologique et didactique auxquels 
font face les enseignants pour traiter 
cette thématique avec leurs élèves. La 
thématique du changement climatique émerge 
progressivement dans les programmes scolaires 
de l’enseignement agricole et les équipes 
éducatives manifestent des difficultés sur les 
stratégies didactiques des savoirs de référence 
à construire. Son enseignement suppose non 
seulement une actualisation des connaissances 
dispensées, mais également un renouvellement 
des pratiques didactiques et pédagogiques. 
Il apparaît nécessaire de développer des 
recherches permettant d’accompagner le 
renouvellement des pratiques didactiques et 
pédagogiques des enseignants.

La recherche continue à s’inviter dans les 
établissements de l’enseignement agricole. 

Pour la période 2023-2026, l’Ensfea est 
impliquée dans deux projets LéA.
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Partant de ce diagnostic, l’objectif de ce projet 
est d’élaborer un modèle, interprétatif de 
la faisabilité d’un curriculum " possible " et 
" potentiel ", pour traiter de la thématique 
du changement climatique. Ce travail de 
recherche s’inscrit dans un cadre problématique 
de la didactique du curriculum qui considère 
les enjeux théoriques de la construction 
curriculaire. Ces enjeux sont relatifs à des 
questions d’élaboration de curriculum, celles 
des mises en œuvre et celles des écarts 
entre curriculums prescrits et réels. Pour 
problématiser ces questionnements, Martinand 
(2013) avance les concepts de curriculum 
" prescrit ou auto-prescrit ", " produit ou 
co-produit ", " potentiel" et " possible" (cf. figure 
ci-dessous). 

Ces questionnements exigent un " référentiel"  
pour pouvoir effectuer analyses et 
comparaisons. Pour l’auteur, c'est le "curriculum 
possible" (ou " des possibles "), conçu par le 
chercheur, et auquel sont comparés prescrit, 
produit et potentiel, qui joue cette fonction 
de référentiel. Ce curriculum possible permet 
d’interroger les différentes visées éducatives 
en termes de contenus, existants ou à inventer, 
et pas seulement de contenus à organiser. 
Il est, par conséquent, un choix parmi 
d’autres possibles, éclairé par la pluralité des 
rationalités, en fonction des finalités éducatives 
choisies ou retenues.  

Par conséquent, ce projet vise à apporter un éclairage particulier du côté des pratiques 
pédagogiques des enseignants pour accompagner la thématique du changement climatique et 
du côté des apprenants. Il permet également de proposer des repères élaborés par le travail 
de recherche mis à disposition des décideurs et des acteurs éducatifs pour entreprendre la 
généralisation de la thématique du changement climatique.
 
Quelle méthodologie et quel partenariat ? 

La méthodologie adoptée est celle de la 
multiréférentialité (Simonneaux et alii, 2006). 
Etant par essence anti-normative et anti-
prescriptive, cette méthodologie implique une 
prise en compte d’une grande variété d’actions 
éducatives pour identifier et analyser une 
pluralité de possibles. Ce projet n’a pas pour 
fonction d’élaborer une norme pour les défis 

de l’enseignement du changement climatique 
mais bien d’identifier les possibles au niveau 
des enseignants. Ces possibles dépendront 
fortement des effets de contexte. C’est 
pourquoi une analyse comparative, menée 
à différentes échelles et dans une variété 
de contextes ou actions éducatives, sera 
essentielle.

Questionnements curriculaires
Le " curriculum prescrit " s'étudie par l’analyse 
documentaire (textes, programmes, discours 
normatifs) et le " curriculum produit ou 
co-produit "  (par les enseignants et le 
élèves), par inférence à partir d'observations, 
d'enregistrements, d'auto-analyses et 
confrontations. Le " curriculum potentiel " est 
une modélisation interprétative, construite 
par les chercheurs, pour caractériser tout un 
espace de potentialités de mise en œuvre et 
expliquer des différences entre prescrit et 
produit.Il représente aussi ce que l'enseignant 
est capable d'imaginer pouvoir mettre en oeuvre 
d'un curriculum prescrit, dans ses conditions de 
travail et avec ses élèves.
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Ainsi, les croyances, les représentations et les 
connaissances, les modes de raisonnements des 
acteurs de l’enseignement sur le changement 
climatique seront analysés en fonction des 
contraintes territoriales et organisationnelles 
locales ainsi que des finalités et implications 
de l’institution dans lesquelles elles 
s’expriment. Cela permettra de mesurer 
l'influence de ces variables contextuelles 
sur (1) l'augmentation des connaissances des 
élèves sur le réchauffement climatique ; (2) 
le changement de leurs attitudes pour qu'elles 
soient plus favorables à l'environnement et 
(3) l'identification de la relation entre les 
connaissances et les attitudes qui existent dans 
cette étude. 

Ce projet tiendra également compte des effets 
d’expériences personnelles et des champs 
disciplinaires de rattachement sur cette 
variabilité possible des réponses des enseignants 
aux problématiques du changement climatique. 
Une évaluation des effets des dispositifs 
d’enseignement mis en œuvre du point de vue 
des élèves sera également réalisée.

Pour atteindre les objectifs visés, ce projet 
privilégie une démarche interdisciplinaire 
croisant des apports et des retours d’expérience 
en sciences de l’éducation et de la formation 
(EFTS), en économie (LEREPS) et en biologie-
écologie (EDB). Il s’inscrit également dans 
une visée de recherche collaborative 
associant directement les enseignants de trois 
établissements de l’enseignement technique 
agricole (EPL d’Auzeville Tolosan, EPL d’Aix 
Valabre et EPL d’Aubenas) à sa réalisation. 

Grâce au réseau LéA, nous 
entrons dans un paradigme de 
l’amélioration, de l’accélération, 
de l’innovation et la diffusion des 
pratiques. 

En paraphrasant Bryk, le réseau 
LéA, nous offre alors « un cadre 
où nous travaillons et apprenons 
ensemble ».

Nina Alsoum

Programmation de l’action

	x Année 1 : Identification des possibles 
par les enseignants lorsqu’ils prennent 
en charge la thématique du changement 
climatique, à partir de recueil de vidéos. 

	x Année 2 : Co-construction de curriculum 
possible (appuis et obstacles) avec 
le transfert d’outils et de méthodes 
mobilisables pour s’emparer de cette 
question avec des élèves identifiés lors de 
l’année 1. 

	x Année 3 : Analyse des données et 
valorisation des ressources expérimentées 
afin d’identifier les appuis et obstacles 
didactiques du côté des enseignants et 
celui des élèves.

Résultats attendus 

Les résultats devraient permettre un transfert de ressources et des repères produits afin de 
les tester auprès d’enseignants de la formation continue. Sur le plan scientifique, ils pourront 
alimenter les transformations côté enseignants et les questions éducatives du côté élèves.
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LÉA RÉSEAU ÉDUCATION AU FUTUR 
Agriculture, vivant, environnement, vers de nouveaux imaginaires et récits 
sociotechniques 

Le projet LéA réseau éducation au futur, 
coordonné par Nicolas Hervé, maître 
de conférences - HDR en didactique des 
technosciences au sein de l’UMR EFTS, est 
l'un des projets retenus au sein du programme 
LéA-IFE 2023. Ce projet se situe dans le 
prolongement d'une action en cours de 
formation de formateurs associée au Dispositif 
national d’appui de l’enseignement agricole 
à propos de l’enseignement des questions 
socialement vives (QSV) 1. L’équipe de 
chercheurs.e.s impliqué.e.s est constituée de : 
Amélie Lipp, Nadia Cancian (Ensfea, EFTS), 
Michel Vidal (Institut Agro Dijon, chercheur 
associé à EFTS) et Marie-Angelina Magne 
(Ensfea, AGIR).

Sur quoi porte ce projet LéA ? 

Le plan enseigner à produire autrement a 
pour ambition de développer les compétences 
professionnelles et citoyennes des apprenants 
et de leur permettre de contribuer activement 
aux transitions alimentaires, agro-écologiques 
et plus largement à toutes les transitions 
indispensables pour inventer un nouveau 
modèle écologique » (DGER, 2020). Le terme 
transition a ainsi pris une place centrale 
dans les dernières rénovations de diplôme. Il 
fait référence à des changements sociétaux 
systémiques, intentionnellement initiés pour 
répondre aux grands défis de l’Anthropocène 
(changement climatique, érosion de la 

1  https://qsv.ensfea.fr/les-projets-de-recherche/lea/

Livrables

Publications et communications 
	x Articles dans des revues scientifiques et 
professionnelles :  RDST (Recherches en 
Didactique des sciences et des technologies), 
Éducation et socialisation, ERE (Éducation 
relative à l'environnement), POUR

	x Communications dans des colloques, 
comme par exemple les journées d’études 
internationales du groupement d’intérêt 
scientifique « Savoirs, territoires et éducation 
au temps de l’anthropocène »

	x Note d’information : la lettre du réseau 
national des référents « enseigner à produire 
autrement » 

Action de formation et ressources pour la 
formation

	x Réalisation d’actions de formation sur le 
changement climatique sur site à destination 
des équipes pédagogique des différents EPL. 

	x Ressources pour la formation des professeurs-
stagiaires de l’enseignement agricole 

(Master MEEF) sur la thématique du 
changement climatique en lien avec des 
questions sociétales liées à l’agriculture dans 
l’enseignement et sur la mise en œuvre de 
projets interdisciplinaires. Elles seront aussi 
mobilisées dans chaque action de formation à 
l’échelle nationale (PNF) et régionale (PRF).

Ressources pour l’enseignement
	x Les outils expérimentés et analysés seront 
diffusés auprès des enseignants de lycée 
agricole via les sites web accessibles à la 
communauté éducative : https://pollen.
chlorofil.fr, https://ecoges.ensfea.fr/ et  
https://espaceamenagement.ensfea.fr/. 
Ces ressources prendront la forme de 
témoignages vidéo et de documents 
synthétiques présentant les scénarios 
pédagogiques testés, les ressources, les points 
d’appuis et les obstacles pour alimenter 
les transformations côté enseignants et les 
questions éducatives du côté élèves. 

https://qsv.ensfea.fr/les-projets-de-recherche/lea/
ttps://pollen.chlorofil.fr
ttps://pollen.chlorofil.fr
https://ecoges.ensfea.fr/
https://espaceamenagement.ensfea.fr/
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biodiversité notamment). Ces défis imposent de 
repenser radicalement l’école pour en faire un 
lieu de résistance à une vision néolibérale basée 
sur la croissance économique et l’exploitation 
sans fin des ressources pour envisager un 
futur davantage pérenne et respectueux des 
écosystèmes. 

Dans ce contexte anxiogène, une stratégie 
éducative pour accompagner les élèves et 
étudiants au changement est d’intégrer à 
l’enseignement un travail sur la prospective. 

Les recherches sur les transitions montrent que 
les démarches prospectives constituent une 
ressource intéressante 
pour l’accompagnement 
au changement, elles 
se déclinent dans les 
contextes d’éducation 
et de formation sous la 
forme de l’éducation 
au futur, un courant 
de pédagogie critique 
encore peu exploré dans 
le contexte francophone 
(Hervé, 2022). 
Dans ce courant pédagogique, il s’agit de 
concevoir des dispositifs d’enseignement ou 
de formation centrés sur la prise en compte 
des dimensions temporelles des changements 
sociétaux, techniques et environnementaux. 
Ces dispositifs visent à faire raisonner les 
élèves ou étudiant.e.s sur plusieurs futurs, 
aussi bien probables que souhaitables, en se 
fondant sur des savoirs et des valeurs afin de 
les aider à développer des attitudes positives 
et d’engagement vis-à-vis de transformations 
politiques et sociales. Pour cela, les modalités 
pédagogiques consistent à leur faire analyser 
des images du futur (par exemple des scénarios 
climatiques ou de transition présents dans 
des rapports d’expertise ou des médias, 
l’anticipation dans des œuvres culturelles), d’en 
produire (sous la forme de différents scénarios 
ou de récits fictifs, associés par exemple à 
différents futurs possibles de l’exploitation 
agricole du lycée), et d’en débattre (afin 
d’examiner le souhaitable et d’imaginer des 
moyens d’action pour faire advenir ou éviter 
certains futurs).

Trois questions de recherche  

	x Comment aider les élèves à analyser, 
construire et débattre d’images du 
futur ? Quelles approches didactiques 
et pédagogiques privilégier selon les 
contextes scolaires (diplômes/filières 
de l’enseignement agricole, équipe 
éducative…) ?

	x Quels sont les effets des dispositifs 
didactiques élaborés sur la construction 
des savoirs et la prise en compte des 
enjeux de transition (écologique, 
numérique, sociale, économique, etc.) 
par les élèves et étudiants ?

	x Quels effets de la co-construction et 
réalisation de dispositifs expérimentaux 
sur les pratiques professionnelles des 
enseignants ? Quels sont les leviers 
et freins pour leur développement 
professionnel ?

Quelle méthodologie et quel partenariat  ? 

Pour répondre à l’évolution des prescriptions de 
l’enseignement agricole sur les transitions et au 
manque de connaissances sur les manières de les 
enseigner, ce projet propose d’étudier, pour 
plusieurs niveaux scolaires, la mise en œuvre 
de ces dispositifs didactiques d’éducation au 
futur, co-construits avec des enseignants, 
centrés sur la prise en compte des dimensions 
temporelles des changements techniques, 
sociétaux et environnementaux. Il s’agit donc 
de former les enseignants à ces dispositifs, de 
construire avec eux des ingénieries didactiques 
(coopératives) et d’analyser avec eux ce qui se 
joue dans les situations de classe.

Outre la mobilisation des concepts et méthodes 
de l’éducation au futur, l’approche didactique 
sera centrale dans ce projet. La perspective 
de la didactique des QSV et de la didactique 
des sciences et techniques en particulier liée 
aux disciplines d’enseignement professionnel 
(agronomie et zootechnie entre autres) et de 
la physique (énergie, climat) permettront de 
problématiser et d’analyser les futurs possibles 
des systèmes sociotechniques dans un monde en 
transition. 
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Pour atteindre les objectifs visés, ce projet 
privilégie une approche interdisciplinaire 
croisant des apports en physique-chimie 
(EFTS), en agronomie (EFTS) et en zootechnie 
(EFTS et AGIR) pour appréhender la transition 
agroécologique, le changement climatique et 
les problématiques énergétiques. Il s’inscrit 
également dans une visée de recherche 
collaborative associant directement les 
enseignants de sept établissements de 
l’enseignement technique agricole (EPLEFPA 
Campus Vert d’Azur - Antibes, EPLEFPA du 
Bourbonnais, EPLEFPA des Landes, EPLEFPA 
d’Arièges-Pyrénées-Pamiers, EPLEFPA Roanne-
Chervé-Noiretable, EPLEFPA de Guingamp-
Kemilien et EPLEFPA de Châteauroux) à sa 
réalisation.

Programmation de l’action

	x Année 1 : construction des ingénieries 
didactiques prenant appui sur des savoirs 
disciplinaires et interdisciplinaires 
favorisant le développement de 
compétences pour explorer et/ou 
imaginer des futurs. Plusieurs niveaux de 
formation sont privilégiés : BTSA (module 
M8 sur l’accompagnement du changement 
technique), Baccalauréats général et 
professionnel (enseignement scientifique 
et technique en lien avec le climat et 
l’énergie), Baccalauréat STAV (activités en 
lien avec l’épreuve orale terminale ou de 
pluridisciplinarité).

	x Année 2 : expérimentation des scénarios 
pédagogiques.

	x Année 3 : analyse des données et 
valorisation des ingénieries didactiques 
expérimentées pour comprendre comment 
les dispositifs contribuent à développer 
la pensée prospective des apprenants sur 
les transitions. Des entretiens individuels 
et collectifs avec les enseignants, des 
fiches pédagogiques, outils ou ressources 
construits au sein du collectif enseignants 
– chercheurs, des enregistrements vidéo 
de séances réalisées, des productions des 
élèves, des entretiens et questionnaires 
auprès des élèves constitueront le corpus 
de données collectées.

Résultats attendus 

Les résultats du projet devraient permettre aux établissements partenaires de mieux intégrer les 
transitions en abordant l’engagement des apprenants dans des futurs possibles, de favoriser des 
dynamiques éducatives collectives, d’être reconnus de par l’expertise des équipes sur les dispositifs 
d’éducation au futur. Sur le plan scientifique, ce projet devrait permettre d’identifier des leviers 
et freins à la mise en place d’une éducation au futur en lien avec des enjeux sociotechniques des 
transitions.
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Livrables

Publications et communications

	x Articles dans des revues scientifiques de 
sciences de l’éducation et de la formation.

	x Communications dans des colloques (ARDIST 
2025, ESERA 2025) et Carrefour recherche 
Ensfea.

	x Note d’information : la lettre du réseau 
national des référents enseigner à produire 
autrement.

	x Site web du groupe de recherche en didactique 
des QSV http://qsv.ensfea.fr.

	x Communication via la webradio de l’Ifé 
Kadékol.

	x Participation aux Rencontres nationales de 
l'innovation pédagogique de l’enseignement 
agricole.

	x Participation aux rencontres internationales des 
LéA.

	x Organisation à l’Ensfea d’une journée d’étude 
de restitution des résultats en 2026.

Action de formation et ressources pour la 
formation

	x Réalisation d’actions de formation en 
didactique sur les sites partenaires à 
destination des équipes pédagogiques. 

	x Réinvestissement des ressources produites 
pour la formation des professeurs-stagiaires 
de l’enseignement agricole (Master MEEF) et 
continue des enseignants.

Ressources pour l’enseignement

	x Les outils expérimentés et analysés seront 
diffusés auprès des enseignants de lycée 
agricole via les sites web accessibles à la 
communauté éducative : Pollen https://pollen.
chlorofil.fr et Crisalide https://pollen.chlorofil.
fr/crisalide/.

Ces ressources prendront la forme de 
témoignages vidéo et de documents 
synthétiques présentant les scénarios 
pédagogiques testés, les ressources et points 
de vigilance dans le processus de changement 
de pratiques pédagogiques.

http://qsv.ensfea.fr
https://pollen.chlorofil.fr
https://pollen.chlorofil.fr
https://pollen.chlorofil.fr/crisalide/
https://pollen.chlorofil.fr/crisalide/
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PROJETS DE RECHERCHE

TerrAELait - Territorialisation agroécologique des filières bovines 
laitières occitanes

Marie Dervillé (LEREPS)

CONTEXTE ET OBJECTIFS
Les filières bovines laitières comptent pour 
moins de 3% de la production nationale et sont 
pourtant le parent pauvre de l’agriculture 
régionale sous signe de qualité. Avec la 
réduction du nombre d’exploitations et la baisse 
de la densité laitière, les coûts de production 
et de collecte augmentent et, plus largement, 
c’est un ensemble de compétences et de savoir-
faire nécessaires à la production qui deviennent 
moins accessibles voire disparaissent, 
questionnant en retour la pérennité des 
investissements dans le secteur. Pourtant, avec 
une population de près de 6 millions d’habitants 
et une forte attractivité, la région Occitanie 
est largement déficitaire en produits laitiers 
(environ 53% des besoins couverts) et offre des 
opportunités de valorisation importante. C’est 
d’autant plus vrai que les productions régionales 
sont plébiscitées par les consommateurs. 
En outre, l’élevage herbager présente des 
atouts en matière de préservation des 
prairies permanentes et de la biodiversité. La 
refondation agroécologique des filières bovines 
laitières apparaît ainsi comme un élément 
constitutif de la vitalité économique régionale. 

Le projet TerrAELait est conçu pour 
contribuer à relever ces défis par 
la spécification des ressources et la 
territorialisation agroécologique des filières 
laitières régionales. Plusieurs démarches de 
soutien aux filières laitières du Sud-Ouest ont 
déjà visé par le passé une réorientation de la 
dynamique régionale (plan stratégique de filière 
en 2011, plan biologique Sodiaal, étude Institut 
de l’élevage - Sodiaal sur le conseil en élevage). 
Elles se sont épuisées faute de ressources 
durables et de perspectives claires sur les fins 
visées. 

Pour dépasser ces difficultés, ce projet 
rassemble les institutions de recherche du 
pôle toulousain et les met au service des 
filières bovines laitières occitanes. Il vise à 
co-construire des leviers organisationnels et 
institutionnels pour assurer la pérennisation 
du secteur laitier en région. Concrètement, il 
s’agit d’identifier les configurations productives 
les plus adaptées pour à la fois : i) améliorer la 
performance globale des systèmes d’élevage, au 
travers d’une meilleure valorisation des services 
écosystémiques et d’une organisation optimisée 
du service de conseil ; ii) préserver et optimiser 
les capacités de prise en charge du lait pour 
assurer sa valorisation régionale ; iii) mettre 
en synergie des actions individuelle, collective 
et publique par l’élaboration de structures de 
gouvernance adaptées.    
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ACTIONS PROGRAMMÉES 
Le projet TerrAELait propose une approche systémique et interdisciplinaire combinant : 

	x une analyse qualitative des formes 
d’organisation de la production, des 
stratégies productives (individuelles, 
collectives) et des dynamiques sectorielles 
(60 entretiens), 

	x une mise en perspective statistique (RGA, 
MSA, BDNI, Enquêtes Annuelles laitières…),

	x la co-construction de futurs possibles.  

RÉSULTATS 
Retour sur les rencontres acteurs – chercheurs pour co-construire une représentation 
partagée des enjeux sectoriels et des leviers d’action. 

LE 9 MARS 2023, les résultats préliminaires 
du projet ont été présentés et discutés 
en ligne. Cette rencontre virtuelle a réuni 
une trentaine de participants qui couvraient 
l’ensemble des parties prenantes : la Région 
Occitanie et la DRAAF, l’interprofession laitière 
régionale et nationale – CRIEL et CNIEL, le 
GIE élevage, le syndicat agricole et l’Institut 
de l’élevage, la coopérative laitière Sodiaal 
ainsi que des représentants des laiteries et 
PME tel comme Onetik, des démarches des 
producteurs (Jeune montagne, la SAS Fleur de 
Bigorre, Cant’Avey’Lot), des éleveurs laitiers 
(conventionnels et en agriculture biologique) 
et des participants du milieu de la formation et 
de la recherche (INP Purpan École d’ingénieurs, 
Ensat, Ensfea, ENVT, INRAe, SciencesPo 
Toulouse). Ils ont travaillé à la formulation de 
5 leviers de pérennisation des filières bovines 
laitières en Occitanie !

	x Lot 1: faire un état des lieux de la disponibilité 
en services vétérinaires et une évaluation des 
déterminants de cette offre et de son impact 
sur la performance des élevages.

	x Lot 2: faire un état des lieux des démarches 
de différentiation régionale et évaluation du 
potentiel d’extension et de mise en synergie de 
ces démarches.

	x Lot 3: identifier et caractériser les structures 
de gouvernance (GIE, GIEE) pouvant soutenir 
l’écologisation et la reterritorialisation de la 
filière régionale.

	x Lot 4: identifier les caractéristiques et enjeux 
des filières laitières régionales (vétérinaires, 
producteurs, transformateurs), leurs produits 
et services et co-construire des leviers d’action 
pour les pérenniser.

Ce projet est structuré en quatre lots de travail. 
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Méthodologie

Résultats

LE 14 MARS 2023, différents formats 
d’interaction dans les locaux de l’Ensfea, 
nous ont permis d’appréhender les 
enjeux de pérennisation de l’activité 
laitière en région dans leur diversité et 
de co-construire une action concrète pour 
chacun des 5 leviers identifiés.

TerrAELait
(2021-2024)

	x Organisme chef de file : Institut d’Etudes 
Politiques 

	x Chef de projet : Marie Dervillé (LEREPS, Ensfea)

	x Budget : 297 414 €

	x Financement : Région Occitanie 
Subvention d'investissement 
recherche et société 2020 
n°20019606

	x Partenaires économiques : SAS Vetoccitan, SAS 
Fleurs de Bigorre et GIE Élevage Occitanie

	x  Partenaires scientifiques : Ensfea (LEREPS),  
ENVT (VetEconomics), INRAe (AGIR et ODR),Ensat 
et École d’ingénieurs de Purpan 
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Levier 1 : formes d’entreprises laitières de demain 
  Élaboration de stratégies de décloisonnement 
pour un élargissement des possibles en matière 
d’organisation.

	x Décloisonner les modèles : faire ensemble 
autrement, créer et partager des ressources… 

	x Désectorisation : s’appuyer sur de nouveaux 
collectifs et le territoire, penser création de 
valeurs dans les territoires et qualité de vie au 
travail. 

	x Nouvelles formes d’accès au foncier et à des 
ressources critiques (main-d’œuvre, etc.). 

Levier 2 : renouvellement du conseil et 
prestations de services  Création d’un 
consortium de compétences et de services en 
élevage (laitier).

	x La création d’une organisation chef 
d’orchestre, fille de l’ensemble des opérateurs 
régionaux.

	x Quels financements ? Création d’une charte 
des bonnes pratiques permettant d’accéder 
aux aides ?»« Mutualisation de compétences : 
faire de la présence des trois laits un atout. 

Levier 3 : partenariats et valorisation du lait et 
rémunération des éleveurs  Communication 
sur les produits laitiers régionaux pour favoriser 
l’ancrage.

	x La communication comme action fédératrice.
	x La coexistence de différents produits 
régionaux : une opportunité de renforcement 
local ? comment concilier concurrence et 
coopérations entre les acteurs ? » « Synergie 
entre acteurs pour renforcer l’identité 
régionale

	x Comment intégrer la restauration collective ? 
quel poids des politiques publiques ?

Levier 4 : formations et attractivité des métiers 
de l’élevage et de la filière   Augmenter le 
nombre d’apprenants dans les filières agricoles.

	x Augmenter le vivier : formation initiale + 
reconversion professionnelle.

	x Communication positive ! : ton propre patron, 
muti-tâches un petit couteau suisse.

	x Construire des offres de formation en commun.
	x Métiers agricoles à relier à la protection des 
milieux de vie, à l’adaptation au changement 
climatique.

Levier 5 : Synergies entre actions publiques, interprofessionnels et professionnels  Des aides publiques 
à la consommation favorisant les produits régionaux.

	x Une filière sans à la collecte qui se tient encore sur ses jambes
	x Distribution de bons d’achat / tickets restaurant pour acheter des produits locaux
	x Quels modes de financements ? 

Une territorialisation agroécologique 
pourrait s’appuyer demain sur :

	x des politiques publiques visant une 
approche intégrée de la santé, 

	x un décloisonnement des formes 
d’entreprise, des métiers et une 
reterritorialisation des compétences,  

	x un travail avec les agroécosystèmes basé 
sur le pilotage des flux biophysiques.

Concrètement sur 2023

	x Appropriation et élaboration des actions 
proposées par l’équipe projet et les 
acteurs.

	x Poursuite des échanges : entretiens, 
participation aux instances sectorielles. 

	x Recherche de fonds pour poursuivre la 
co-construction et les expérimentations.

	x Articulation avec le CAT (appel à projet 
compétences et métiers d’avenir).



POUR EN SAVOIR PLUS 
https://terraelait.hypotheses.org/

https://terraelait.hypotheses.org/
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HelEx. Use of extremophile Helianthus species to improve sunflower 
resilience and ecosystem services

Nicola Gallai & Jean-Pierre Del Corso (LEREPS)

HELEX est un projet d’action pour 
l’innovation de plus de 5 M€, financé par 
la Commission européenne pour une durée 
de 5 ans. Ce projet est coordonné par 
Nicolas Langlade, directeur de recherche du 
Laboratoire des interactions plantes micro-
organismes, du centre INRAE-Occitanie de 
Toulouse. Il réunit 18 partenaires de 9 
pays (France, Serbie, Pays-Bas, Allemagne, 
Autriche, Pologne, Roumanie, États-Unis 
et Canada) représentant un consortium 
international composé à la fois d'experts 
scientifiques (en écologie, en biotechnologie 
végétale, en biologie et en économie) et 
d’acteurs de PME et d’industries. 

SUR QUOI PORTE LE PROJET HELEX ?
Grâce aux progrès de la sélection végétale 
et des pratiques agricoles, les rendements 
des principales cultures ont régulièrement 
augmenté au cours du siècle dernier, mais ces 
gains ont eu un coût écologique important et 
sont menacés par le changement climatique. 
Les pratiques agricoles intensives, notamment 
la monoculture et l'utilisation de pesticides, 
ont réduit les ressources pour les pollinisateurs 
et ont eu un impact sur leur survie, ce qui a 
conduit à l'érosion de la biodiversité dans les 
systèmes agricoles en Europe. Parallèlement, 
les systèmes de culture standardisés utilisant 
du matériel génétique ont accru la sensibilité 
de l'agriculture aux stress plus variables 
et plus intenses induits par le changement 
climatique.  

Conformément au Green deal européen et 
dans le cadre des plans d'action pour l'économie 
circulaire et la biodiversité, le défi de ce projet 
consiste à développer des systèmes de culture 
plus résistants au changement climatique, 
capables de maintenir une production élevée de 
denrées alimentaires et de matières premières 
tout en préservant leur qualité, mais aussi 
de fournir des services écosystémiques en 
favorisant la biodiversité et d'autres avantages 
non marchands. 

Le tournesol est une plante oléagineuse 
adaptée au sud de l'Europe et aux conditions 
semi-arides. Il est considéré comme tolérant 
à la sécheresse et constitue une ressource 
majeure pour les abeilles et les pollinisateurs 
sauvages dans ces environnements. Source 
importante d'huiles et de protéines végétales, 
il joue également un rôle majeur dans 
l'indépendance de l'Europe en terme de 
matières premières et répond à la demande 
croissante de la consommation humaine. 

Espèce sauvage Helianthus
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Compte tenu de ses atouts et de son potentiel 
écologique et économique, la sélection du 
tournesol doit être accélérée pour améliorer 
sa compétitivité dans les systèmes agricoles 
et exploiter le grand réservoir d'haplotypes 
adaptés à la sécheresse et à la chaleur dans 
les espèces sauvages d'Helianthus. Toutefois, 
ces progrès doivent être évalués dans le cadre 
d'une approche élargie incluant des scénarios 
variables et stressants afin de répondre à la 
demande des agriculteurs pour des cultures 
résistantes et de réduire leur impact sur 
la production et la qualité des semences 
nécessaires à la transformation et sur les 
écosystèmes afin d'améliorer la biodiversité et 
de soutenir les activités apicoles. 

Par conséquent, l’objectif principal du projet 
HelEx est de produire des connaissances et des 
outils pour accélérer la sélection de variétés 
de tournesol adaptés aux stress extrêmes de 
sécheresse et de chaleur et d’évaluer leur 
impact environnemental et économique. 

METHODOLOGIE
HelEx est un projet interdisciplinaire combinant 
l’expertise et les méthodes de différentes 
disciplines (la génétique, l’écologie, la 
biotechnologie, la biologie et l’économie) 
et multi-acteurs impliquant à la fois des 
partenaires publics et des participants de 
l'industrie qui vise à identifier des stratégies 
moléculaires et génétiques pour adapter la 
culture du tournesol au changement climatique 
et améliorer son empreinte environnementale, 
tout en intégrant les parties prenantes dans 
l'ensemble du processus et en particulier dans 
les évaluations socio-économiques et les actions 
de communication innovantes. 

Le concept du projet est présenté dans la 
figure 1 qui montre l'ambition d'HelEx d'aborder 
l'impact écologique des innovations basées sur 
la biotechnologie. Les principes d'adaptation 
des espèces sauvages extrémophiles 
d'Helianthus seront utilisés pour atténuer 
l'impact du changement climatique sur deux 
caractéristiques : la qualité des matières 
premières et le service écosystémique des 
pollinisateurs et de la biodiversité. 

Figure 1 : concept et méthodologie HelEx
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HelEx s’organise en 6 WorkPackages (fig.2). 

	x WP 1 : (i) explorer les processus génétiques 
et moléculaires impliqués dans la tolérance 
à la sécheresse et à la chaleur chez les 
espèces extrémophiles sauvages d'Helianthus, 
(ii) identifier les allèles sauvages favorables 
dans le tournesol cultivé, pour la qualité des 
graines et l'attrait des pollinisateurs.

	x WP 2 : (i) développer de nouveaux outils pour 
associer des caractéristiques intelligentes 
sur le plan climatique aux allèles sauvages 
de Hélianthus introduits dans le tournesol 
cultivé, (ii) produire du matériel génétique 
présentant des caractéristiques améliorées 
en matière d'intelligence climatique et 
déterminer les processus moléculaires 
impliqués.

	x WP 3 : évaluer l'impact sur l'environnement 
et la biodiversité du nouveau tournesol sur le 
plan climatique.

	x WP 4 : évaluer l'impact socio-économique des 
nouvelles variétés de graines de tournesol à 
l'échelle du champ et de l'exploitation.

	x WP 5 : (i) publier des articles scientifiques et 
créer des ressources (vidéos, kits, affiches, 
newsletters…) et une identité graphique du 
projet via une plateforme pour présenter le 
projet et ses résultats, (ii) impliquer tout 
au long du projet les opérateurs agricoles, 
les agriculteurs, les PME, ainsi que des 
étudiants et des jeunes scientifiques par le 
biais d'événements créatifs de transfert de 
connaissances, d'échanges scientifiques et 
d'activités de formation.

	x WP 6 : Coordination du projet.

L'évaluation socio-économique sera menée 
par l’Ensfea (WP4).
La production de graines de tournesol est un 
processus complexe impliquant des éléments 
humains, agricoles et naturels tels que la 
pollinisation et les pollinisateurs. Ce processus 
peut donner lieu à des phénomènes de 
production jointe qui peuvent être négatifs 
lorsque la production de tournesol entraîne une 
détérioration de la densité et de la diversité des 
pollinisateurs. 

L’objectif de ce WP4 est d’évaluer l'impact 
des nouvelles variétés de graines de tournesol 
à différentes échelles spatiales. Tout d’abord 
à l'échelle du champ et de l'exploitation. 
Pour ce faire, un modèle bioéconomique 
statique sera développé qui inclura une 
fonction de production agricole du tournesol 
et une fonction écologique du service de 
pollinisation, où les pollinisateurs concernés 
seront les abeilles domestiques gérées et les 
abeilles sauvages. Ce modèle permettra 1) de 
définir les choix stratégiques de l'agriculteur 
et sur les conséquences sur les bénéfices de 
l'exploitation et 2) d’analyser l'impact de 
ces choix sur la densité et la diversité des 
pollinisateurs. Un modèle théorique sera 
développé et des simulations seront effectuées 
en utilisant les données collectées dans les 
WP1, WP2 et WP3. Les connaissances acquises 
serviront également à définir des scénarios de 
déploiement possibles de tournesols adaptées 
à la sécheresse et à la chaleur (en termes 
de culture et de rendement, de quantité, de 
demande, de pénétration du marché, etc.).

Puis à l’échelle nationale et européenne. 
Tout d’abord, une analyse macroéconomique 
de l’impact de ces nouvelles semences hybrides 
de tournesol sera menée par le biais d’un 
modèle d’équilibre générale calculable. Il 
permettra de simuler les conséquences sur 
les marchés agricoles comme non agricoles. 
Puis, une analyse des consentements à payer 
ces nouvelles semences hybrides par les 
consommateurs sera menée. Une enquête 
auprès de ces consommateurs est donc prévue 
dans différents pays européens. Au final, 
ces résultats aux échelles micro et macro-
économique pourront guider les institution 
privées et publiques, décideurs stratégiques 
de la filière tournesol. 

Figure 2 : interdépendance des WP du projet

This project has received funding from the European Union’s Horizon Europe research and innovation programme 
under grant agreement No 101081
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ACTUALITÉS

Publications

" L'enseignement agricole en 
France constitue une composante 
spécifique du service public 
d'éducation et de formation et 
pose deux finalités : assurer 
la formation des jeunes 
agriculteurs et lutter résolument 
contre les inégalités culturelles 
et sociales. 
Au fil de son histoire, il est 
devenu un enseignement 
professionnel original, souvent 
qualifié de laboratoire 
d'innovation pédagogique. S'il a 
été l'objet d'un certain nombre 
d'études et de recherches, 

cet enseignement, comme 
l'enseignement professionnel 
en général, reste un secteur du 
système éducatif relativement 
méconnu mais au coeur de vifs 
enjeux de société. 
Ce numéro spécial interroge la 
spécificité de l'enseignement 
agricole, sa trajectoire et 
son originalité au travers 
de sa perception en tant 
que laboratoire d'innovation 
pédagogique, et ce au niveau 
systémique, au niveau des 
acteurs et au niveau des 
pratiques ".

LES DOSSIERS DES SCIENCES DE L'ÉDUCATION N.46
L'enseignement agricole : un enseignement professionnel toujours laboratoire d'innovation 
pédagogique ?
Cécile Gardiès, Philippe Prévost, Isabelle Fabre (coord.)

" L'analyste des discours qui 
surgissent au sein de conflits 
sociaux, de controverses, de débats 
publics, a souvent le sentiment 
qu’il n’observe pas des « camps 
» correspondant à des groupes 
d’individus, mais des agencements 
qui doivent être considérés 
indépendamment des intentions, 
des stratégies ou des opinions de 
ceux qui y sont impliqués. 
Pour décrire les processus dans 
lesquels se constituent ces 
configurations conflictuelles, on 
fait alors appel à des combinaisons 
conceptuelles plus ou moins 
heureuses. 

À partir de l’hypothèse selon 
laquelle les conflits sociaux 
évoluent par le renforcement/
affaiblissement de la disponibilité 
de types d’actions, ce livre se 
propose de construire une théorie 
sémantique qui permette d'éclairer 
les mécanismes à l’œuvre dans les 
dynamiques sociales structurées 
par des tensions, d'interroger les 
liens entre discours et actions 
humaines, et d'explorer les 
conditionnements de la formation 
sociale du politique ". 

PROLÉGOMÈNES À UNE SÉMANTIQUE DES CONFLITS SOCIAUX
Alfredo Lescano
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Pour 2023, deux séminaires ont été programmés.

9h-16h

Séminaire 2
13 octobre 2023
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Expérimenter 
l'école inclusive

Séminaire 1
14 avril 2023

PROJET FINANCÉ PAR LA MSHS-T
PROJECT FUNDED BY THE MSHS-T

Séminaire 1 : 14 avril 2023

Ce premier séminaire a été l’occasion 
d’accueillir plus d’une quarantaine de 
participants.e.s à l’Ensfea. 

Au programme, figuraient le discours de 
bienvenue du directeur de l’Ensfea, Damien 
Trémeau Busson, portant une attention 
particulière sur les enjeux de l’éducation 
inclusive dans l’enseignement agricole. 

Trois communications scientifiques ont ensuite 
été présentées par trois jeunes chercheurs : 
Nicolas Guinard (doctorant en sociologie, 
EHESS), Nicolas Chottin (doctorant en sciences 
de l’éducation et de la formation, EFTS) et 
Joachim Benet-Rivière (post doctorant, 
Ensfea-LISST). Chacun d’entre eux a restitué 
ses travaux de recherche autour du handicap et 
de l’éducation inclusive sous plusieurs angles 
disciplinaires, ce qui a permis d’alimenter 
le débat critique et réflexif autour de cette 
thématique. 

Manifestations scientifiques 2023

 SÉMINAIRES EXPÉRIMENTER L’ÉCOLE INCLUSIVE

Loin du programme original de la déclaration de 
Salamanque (Unesco 1994) autour de l’éducation 
inclusive, et fréquemment reçus sous forme 
d’injonction de la part des décideurs publics, le 
terme de l’inclusion, et en particulier celui de 
l’inclusion scolaire, interrogent et affectent de 
multiples acteurs des domaines de l’éducation, 
de la pédagogie, du handicap et/ou de la 
diversité aujourd’hui en France. Ainsi, coupé 
des intentions initiales des premiers militants 
pour les droits des personnes en situation 
de handicap en vue d’un meilleur accueil au 
quotidien, le projet d’une École plus inclusive 
pose un problème à la fois aux professionnels, 
aux familles et aux apprenants. 

Pour favoriser les échanges au sein de ces 
collectifs construits, le séminaire expérimenter 
l’école inclusive, organisé par trois chercheurs 
en sciences de l’éducation et de la formation 
(Olivier Kheroufi Andriot, Lucas Sivilotti & 
Cristina Popescu) propose un dispositif alternatif 
aux conférences et séminaires de recherche 
traditionnels. Il prend ainsi appui sur les 
résultats de recherche de jeunes chercheur.e.s 
en sciences humaines et sociales autour de 
cette thématique, et les interroge, à partir de 
points de vue pluriels, qu’ils soient de nature 
scientifique, professionnelle, ou expérientielle. 
L’enjeu est de débattre tout en contribuant 
à la mise en réseau des jeunes chercheurs 
participant aux échanges. 
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S’ensuit une session de témoignage de 
professionnels médico-sociaux. Avec les 
interventions de Marie Gilet (adjointe 
de direction) et Aurélie Salomé Belkaïd 
(coordinatrice du dispositif EMAS, ASEI) pour 
témoigner de la mise en place d’un dispositif 
spécifique, celui des équipes mobiles d’appui 
à la scolarisation (EMAS) d’enfants en situation 
de handicap. Ce dispositif a notamment pour 
objectif d’aider au maintien des parcours 
scolaires des élèves à besoins particuliers et 
de constituer un soutien mobilisable pour les 
professionnels de l’enseignement scolaire. 

Trois groupes réflexifs ont ensuite été 
constitués pour échanger et débattre sur la 
question suivante : expérimenter l'école 
inclusive : quelle(s) traduction(s) au quotidien 
pour quels effets ? 

En sociologue décalé, Philippe Sahuc (maître 
de conférences en sociologie, Ensfea-EFTS) 
a clôturé la journée en nous livrant son 
témoignage combinant repérage de ce qui se 
passe et expérience sensible.

 

>>

POUR EN SAVOIR PLUS 

Site de l'Ensfea : https://www.ensfea.fr/
recherche/vulgarisation-manifestations/
seminaires-experimenter-lecole-
inclusive/

À VENIR
Séminaire 2 : 13 octobre 2023

                 
   9h00 : accueil et ouverture du séminaire par DamienTrémeau-Busson

 
9h30 : Les dispositifs innovants 
alternatifs à ceux du modèle dominant 
d’inclusion des jeunes d’établissement 
médico-sociaux (EMS) dans le  milieu dit 
ordinaire. Nicolas Guinard, doctorant 
en sociologie, EHESS, Paris

10h05 : Expérimenter la pair-aidance, 
une perspective pour l’école inclusive. 

Nicolas Chottin, doctorant en 
sciences de l’éducation et 

de la formation, EFTS,  
Toulouse

    

10h40 : pause

10h55 : Les filières dites genrées du 
MASA : des normes de genre inscrites 
dans l’histoire croisée des métiers, de 
l’institution scolaire et des orientations 
scolaires des jeunes. L’exemple de 
l’agroéquipement et de la filière SAPAT.
Hélène Guétat-Bernard, professeure 
en sociologie et Joachim Benet-
Rivière, chercheur postdoctoral, LISST, 
ENSFEA de Toulouse

11h30 : présentation des équipes 
mobiles d’appui à la scolarisation 
(EMAS) des élèves à besoins particuliers. 
Marie Gilet, adjointe de direction et 
Aurélie Salomé-Belkaïd, coordinatrice 
du dispositif EMAS, ASEI

12h10 : pause méridienne

14h00 : groupes réflexifs pluricatégo-
riels de partage d’expérience(s) animés 
par Olivier Kheroufi-Andriot, Cristina 
Popescu et Lucas Sivilotti

15h00 : restitution(s) débat(s) des 
groupes et synthèse de la journée

Programme 
du premier séminaire
 

vendredi 14 avril 2023

    

En 
sociologue décalé, 
Philippe Sahuc sera témoin 
de cette première séance du 
séminaire combinant repérage 
de ce qui se passe et expérience 
sensible.  
Au cours de la deuxième séance du 
 13 octobre 2023, il sera facilitateur 
d’échanges, pour rassembler, dans un  
moment d’improvisation, les éléments  
saillants vus ou entendus au cours de la  
première séance.
Il pourra au besoin éclairer les échanges de 
concepts sociologiques, se laisser guider par 
les échos d’autres langues ou les images qui 
viennent, et faire sentir les enjeux perçus et 
les liens possibles entre personnes présentes, 
voire absentes … 

Tout un programme !  

16h00 : Fin du séminaire

Ce deuxième séminaire reprendra le 
fonctionnement et l’organisation du premier 
en matière d’échanges et de débats, auxquels 
s’ajoutera une performance artistique par un 
artiste et enseignant-chercheur de l’Université 
de Toulouse en vue de restituer les résultats de 
la première rencontre sous une forme originale 
et inédite

https://www.ensfea.fr/recherche/vulgarisation-manifestations/seminaires-experimenter-lecole-inclusiv
https://www.ensfea.fr/recherche/vulgarisation-manifestations/seminaires-experimenter-lecole-inclusiv
https://www.ensfea.fr/recherche/vulgarisation-manifestations/seminaires-experimenter-lecole-inclusiv
https://www.ensfea.fr/recherche/vulgarisation-manifestations/seminaires-experimenter-lecole-inclusiv
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 CARREFOUR RECHERCHE 2023

  

Dans un contexte marqué par de multiples 
transitions, l’accompagnement au changement 
des acteurs de l’enseignement agricole est 
une question fondamentale aujourd’hui pour 
l’Ensfea, comme pour tous les autres acteurs qui 
œuvrent pour l’appui à l’enseignement agricole. 
C’est la raison pour laquelle le Carrefour 
recherche 2023 a porté sur l’accompagnement 
au changement pour l’enseignement agricole. 

Étant donné l’ampleur des transitions qui 
peuvent entrainer de profonds changements et 
des ruptures, la question de l’accompagnement 
peut prendre plusieurs facettes, nécessitant 
des échelles d’action variées, des compétences 
multiples et complémentaires, et des approches 
pluridisciplinaires et participatives. 

Ce carrefour a accueilli une quarantaine de 
personnes, regroupant des enseignant.e.s.-
chercheur.e.s, des enseignant.e.s-stagiaires, 
des doctorants.e.s et des acteurs.rices de 
l’enseignement agricole (l’inspection et les 
directeurs.rices des lycées agricoles). 

Pour aborder cette question de 
l’accompagnement au changement, l’Ensfea 
a accueilli le conférencier Patrick Mayen, 
professeur émérite en sciences de l’éducation 
et de la formation, Institut Agro Dijon, président 
de l’association recherches et pratiques en 
didactique professionnelle. 

En s’appuyant sur le concept de dynamique des 
groupes développé par Kurt Lewin, le père de 
la recherche-action et le créateur de plusieurs 
théories fertiles pour penser la formation telles 
que la théorie du champ de forces ou les trois 
phases du changement, Patrick Mayen nous a 
donné des repères à partir d’exemples concrets 
pour mieux comprendre et accompagner les 
processus de changement. 

Viennent ensuite :

	x 3 sessions de communications dont 1 
session dédiée aux professeurs-stagiaires.  
Au total, 6 communications ont 
été présentées. Elles abordaient 
l’accompagnement au changement autour de 
ces trois entrées : les équipes pédagogiques, 
l’EPLEFPA en tant qu’organisation, 
l'enseignement agricole en tant que système 
de formation. 

	x 1 session de témoignage avec les 
interventions de Xavier Bordenave 
(inspecteur de l’enseignement agricole 
DGER/IEA au Ministère de l’Agriculture et 
de la Souveraineté alimentaire), Vanessa 
Allauzen (proviseure LPA de Narbonne) et 
Cyrille Woake (proviseur adjoint EPL du Tarn) 
pour témoigner de leur expérience en tant 
qu’acteurs de l’enseignement agricole. 

>>

À VENIR ! 

Les contributions des auteurs seront 
publiées en décembre 2023 dans le 
prochain numéro de la revue Cahier de 
recherche de l’Ensfea.
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Le colloque international « Faire résultat(s) 
dans les recherches en Education : pour 
quoi ? Avec qui ? Comment ? » s’est tenu à 
l’Université Toulouse Jean Jaurès du 5 au 7 juin 
2023. Ce colloque, organisé par l’UMR EFTS 
et en partenariat avec les laboratoires CLLE 
et LRE de Beyrouth, portait sur les résultats 
des recherches en éducation en tant qu’objet 
scientifique. Il s'agissait de l'appréhender dans 
une approche dialectique mobilisant différentes 
visées : heuristique, politique, praxéologique, 
critique.

De nombreuses pistes de réflexion ont été 
abordées sur ce qui peut « faire résultats » en 
sciences de l’éducation et de la formation, en 
fonction de ces différentes visées. 

Ce colloque a accueilli plus de 200 personnes, 
regroupant des enseignants.es-chercheurs.
es, des doctorants.es, des étudiants.es 
et de professionnels dans les champs de 
l’enseignement, de l’éducation et de la 
formation. 

Lors de la manifestation, furent organisées : 

	x 3 conférences plénières. Ont été invités 
Stéphane Bonnéry (CIRCEFT-ESCOL - 
Université Paris-VIII Vincennes Saint-Denis), 
Xavier Pons (Unité de recherche ECP - 
Université Claude Bernard Lyon 1) et Sophie 
Morlaix (IREDU - Université de Bourgogne). 
Chacun d’entre eux a apporté, avec leur 
regard sociologique et critique autour de 
la question de faire résultats, des apports 
sur les enjeux politique en lien avec les 
enjeux de validité scientifique, mais aussi 
avec les enjeux sociétaux, et notamment de 
l’utilité sociale des recherches en sciences 
de l’éducation et de la formation et de leur 
réception au niveau des décideurs et des 
responsables institutionnels.

	x 117 communications ont été présentées 
dans 18 ateliers et 7 symposiums. 
Les communications se structuraient autour 
de ces 4 axes : la production de résultats 
scientifiques, la nature et la variété des 
résultats de recherche, la validation des 
résultats et la diffusion et la valorisation des 
résultats dans différents contextes. 

	x 1 table ronde portant sur l’évolution des 
manières d’écrire la recherche. Avec les 
interventions de Cathy Perret (rédactrice 
en cheffe de la revue Évaluer. Journal 
international de recherche en éducation et 
formation), Sylvain Connac (coordinateur 
de la revue Éducation et socialisation), Joris 
Thivenaz (directeur scientifique de la revue 
Éducation permanente), et Caroline Ladage 
(rédactrice en cheffe de la revue Questions 
vives, recherches en éducation), pour 
témoigner de leur expérience en tant que 
directeur.trice ou coordinateur.rice de revue. 

	x 1 atelier créatif sous forme de théâtre 
forum a été proposé le 5 juin à tous les 
participants pour mettre en scène cette 
thématique du faire résultat ensemble. 

 

 COLLOQUE EFTS 2023

>>

POUR EN SAVOIR PLUS 

Vous trouverez cette richesse scientifique 
dans les actes en ligne sur le site 
du colloque : https://faireresultat.
sciencesconf.org/

Site du colloque : https://faireresultat.sciencesconf.org/
Site du colloque : https://faireresultat.sciencesconf.org/


Pénélope LAPORTE, LISST, a soutenu sa thèse " Penser la transition des systèmes 
agricoles et alimentaires par la pérennisation des filières alternatives : étude de 
cas de la filière Union fromagère jeune montagne ", le 20 octobre 2023, à l’École 
d’Ingénieurs de Purpan. 

Sous la co-direction de Mohamed Gafsi et Hichem Amichi.

Nicola GALLAI, LEREPS, a soutenu son HDR " L’évaluation économique des services 
écosystémiques : travaux et projets de recherche" , le 20 Janvier 2023,  
à l’Université de Montpellier. 

Sous la direction de Sophie Toyer.

Soutenance de thèse

Soutenance HDR

Directeur de la publication : Damien Trémeau-Busson, directeur de l’Ensfea

Comité éditorial : 

	x Laurent Bedoussac, maître de conférences - HDR en agronomie, Ensfea-AGIR,

	x Sylvie Fernandes, responsable du service recherche chargée de l’ingénierie de projet, Ensfea,

	x Mohamed Gafsi, directeur délégué à la recherche, professeur en sciences de gestion, Ensfea-LISST, 

	x Nicola Gallai, professeur en sciences économiques, Ensfea-LEREPS,

	x Hélène Veyrac, professeure en sciences de l’éducation et de la formation, Ensfea-EFTS

Maquettage: service communication Ensfea

Prochain numéro ARENAProchain numéro ARENA
Décembre 2023Décembre 2023


